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Éditorial

Capitale la plus septentrionale au monde, Reykjavík devient progressivement une référence dans le domaine du voyage citybreak, en plus d'être une étape incontournable et incontournée lors d'un périple en Islande. Très en vogue depuis l'ouverture des lignes aériennes low cost, cette ville peut se targuer d'accueillir un tourisme très hétérogène en quête d'une multitude d'activités et d'expériences insolites qu'aucune autre capitale ne peut mettre en avant : baignade dans les sources chaudes sous le soleil de minuit ou les aurores boréales, balade au milieu de geysers et fumerolles, observation des baleines, excursion vers les grottes glaciaires ou volcaniques... Et si la plupart des visiteurs prennent part à ces tours guidés pour découvrir les environs, le cœur même de la capitale attire de plus en plus les amateurs d'art, les fêtards tentés par l'appel du runtur sur la principale rue Laugavegur, les amoureux des petites villes colorées typiques des destinations du Nord qui viendront se balader autour du lac Tjörnin, ou encore les passionnés d'une culture nordique marquée par l'époque viking dont la mémoire reste gravée à travers la littérature des sagas et des contes populaires. De l'ambiance feutrée des petits cafés un soir d'hiver à la folle lumière du soleil de minuit animant les concerts estivaux, Reykjavík s'épanouit à chaque saison et n'en finit pas de faire rêver les âmes en manque de folklore.
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L'ouest et le port

A l'ouest de la ville, le lac Tjörnin constitue un cadre idéal pour une balade vivifiante, et ses environs sont occupés par de nombreuses maisonnettes basses et colorées. Plus au nord, le port concentre de nombreux musées, de beaux bateaux dont certains sont destinés à l'observation des baleines, ainsi que la salle de concert design du Harpa qui propose une programmation d'opéras et de concerts classiques de grande qualité. Il est aussi possible de pousser la visite jusqu'à l'extrémité de la péninsule de Seltjarnarnes, en vélo par exemple, pour découvrir un cadre maritime sauvage, un joli phare et une superbe vue, par temps dégagé, sur les montagnes environnantes.

L'est et la colline d'Öskjuhlíð

De l'autre côté de la ville, le quartier de Laugardalur montre différentes facettes au visiteur : la partie résidentielle composée de maisons espacées et où l'on trouve la plus grande piscine de la ville, la partie des affaires avec de grands bâtiments en verre, et le grand parc public Fjölskyldugarðurinn, poumon vert de la ville, abritant le zoo. C'est aussi dans le quartier que l'équipe nationale de football fait vibrer ses supporters, particulièrement depuis son formidable parcours à l'Euro 2016. Enfin, au sud, la colline du Perlan, et ses imposants réservoirs en ciment, constitue un point d'observation idéal sur la capitale. A ses pieds, l'aéroport domestique et la plage géothermale de Nauthólsvík se partagent le terrain. Et si jamais vos jambes ne vous suivent plus, n'oubliez pas que le réseau de bus quadrille bien la ville. Alors à vos marques, prêt ? profitez !

Laugavegur et la colline d'Hallgrimskirkja

Le centre animé de la capitale se concentre dans ce quartier, délimité par le lac Tjörnin à l'ouest et la station de bus Hlemmur à l'est. Entre ces deux points, pléthore de bars, de magasins de souvenirs, de restaurants et de discothèques se disputent la célèbre Laugavegur, artère commerçante et branchée de Reykjavík. C'est d'ailleurs ici que se vit la folie du Runtur, avec les nuits branchées menées par la jeunesse islandaise. On trouvera enfin dans le quartier l'étonnante cathédrale en forme de fusée, perchée au sommet d'une colline où l'on se baladera agréablement à travers ruelles et maisons colorées. La cathédrale fait aussi office de point de repère car elle est visible de loin et représente le centre de la ville.




Les immanquables



Répères historiques

Reykjavík a été fondée à la fin du IXe siècle


Mais la ville n'a pas gardé de véritable trace d'architecture de cette époque. Le matériau principalement utilisé a été le bois, très rare sur l'île, et de ce fait réutilisé au maximum. Les plus vieilles constructions de la capitale remontent à deux siècles à peine. D'après les sagas et autres récits écrits au XIIIe siècle, retraçant la vie des premiers colons installés dès la fin du IXe siècle en Islande, c'est au début des années 870 qu'Ingólfur Arnarson, un Viking des fjords de Norvège, fonde Reykjavík. Selon la tradition, il jette à la mer les deux piliers sculptés de son trône de chef de clan et s'installe à l'endroit précis où les précieux morceaux de bois se sont échoués. Il est plus probable que, voyant des fumerolles, Arnarson décide de s'établir dans une région qu'il croyait habitée. C'est à ses fumées d'origine géothermique que la baie où il bâtit sa ferme doit son nom : Reykjavík, la « baie des fumées ». Durant des siècles, Reykjavík est restée un petit village agricole. Sa seule extension fut l'annexion d'une île désertique, Viðey, dans le nord de la baie.

La ville prit son essor au XVIIIe siècle

Avant cette date, la capitale actuelle n'est mentionnée dans aucune source médiévale sauf comme terre régulière de ferme. En 1753, le gouverneur danois Skúli Magnússon décide de faire construire sa résidence sur l'île de Viðey. Le bâtiment sera utilisé, par la suite, par tous les gouverneurs danois. Cette résidence est aujourd'hui la plus vieille construction en pierre d'Islande. Considéré comme le père de Reykjavík, Skúli Magnússon encouragea la création d'ateliers d'artisans. En 1786, Reykjavík était reconnue comme la capitale du pays, même si, selon le recensement de la population, seuls 351 habitants la peuplaient. Au XIXe siècle, le sentiment national se développe dans les villes de l'île. En 1845, le Parlement islandais est restauré. Quittant le site historique de Þingvellir, il s'installe à Reykjavík. Parallèlement sont mises en place des structures d'éducation. Au début du XXe siècle, la pêche devient l'une des industries principales, et la morue devient le produit de toutes les convoitises, si bien que la ville sera le centre de guerres appelées "guerres de la morue" avec le Royaume-Uni, au sujet des zones de pêches islandaises.

En 1944, l'indépendance est déclarée officiellement

Pour exprimer leur liberté totale vis-à-vis du Danemark, certaines institutions s'installent dans des bâtiments érigés par les Danois. C'est le cas de la maison du Gouvernement, qui abrite les bureaux du Premier ministre et de la présidence, cette bâtisse blanche dominant Lækjargata était en effet une prison danoise. Au début du XXe siècle, Reykjavík devient la capitale incontestable du pays malgré sa faible population, estimée à 5 000 personnes. A cette période, une grande majorité d'Islandais vit encore dans les campagnes. Depuis, la population a été multipliée par vingt et aujourd'hui, deux Islandais sur trois vivent à Reykjavík et son agglomération s'agrandit chaque année un peu plus. Le vieux port et les environs du lac Tjörnin concentrent la plus grande partie des anciennes maisons colorées, en bois ou en tôle ondulée.

Une politique de réaménagement du front de mer

Elle est mise en place depuis les années 2000, comme en témoigne la salle de concert et centre des congrès Harpa. La crise économique de 2008 a nettement ralenti les investissements mais depuis quelques années, le centre-ville voit naître un nouveau visage urbain à travers la construction d'immeubles modernes et la réhabilitation de nombreux groupements d'habitations devant le front de mer, principalement à Miðborg et Vesturbær.




Secouriste, une passion de terrain au service de la nation
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Secouriste, une passion de terrain au service de la nation - Michaël, secouriste.
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L'univers du secourisme a une valeur particulière en Islande, où bénévolat, passion et solidarité se réunissent autour d'une association comptant des milliers de membres, ayant pour patron le président de l'Islande, et dont Michaël fait partie depuis 2015.

Comment êtes-vous arrivé chez les secouristes et que représentent-ils pour vous et pour l'Islande ?

Je suis arrivé en Islande en 2014 après avoir grandi dans les Alpes où je suivais au lycée une formation sport nature. J'étais déjà à l'époque un passionné de la montagne et un jour, j'ai sauvé un ami qui avait été emporté par une avalanche. C'était probablement un déclic qui m'a donné envie de continuer dans le secourisme en tant qu'activité bénévole. Aujourd'hui, je suis la formation des secouristes à Reykjavík, qui se déroule sur deux ans, avec des modules théoriques et des mises en situation. Une fois cette formation terminée, je souhaite intégrer l'unité des secours de montagne car c'est dans cet environnement que je me sens le plus à l'aise et que j'ai envie d'intervenir. En Islande, être secouriste est une fierté, et la population est en général très solidaire de cette activité : c'est en grande partie elle qui nous finance grâce aux dons mais aussi aux ventes de feux d'artifice de fin d'année et de porte-clés.

Comment s'organisent les interventions et quelles compétences possèdent les secouristes ?

Historiquement, l'association a été créée au début du XXe siècle pour organiser des sauvetages en mer suite aux nombreux échouages de bateaux au large des côtes islandaises. Petit à petit, d'autres unités ont été mises en place pour intervenir en montagne ou face aux intempéries parfois violentes. Ces unités sont aussi divisées par région pour intervenir plus rapidement sur place. Nous travaillons en relation avec les services de police afin de faciliter les recherches et les sauvetages. Pendant notre formation, nous avons appris tous les gestes qui pourront sauver des vies sur le terrain, des premiers secours à l'utilisation des radios, par exemple.

Quel est votre endroit préféré en Islande ?

Je suis un grand fan de Skaftafell pour les possibilités presque infinies de randonnées que l'endroit propose. Une randonnée accessible et particulièrement spectaculaire ? Celle de Kristinartindar, avec un sommet sur une crête divisant deux langues glacières du Vatnajökull : juste magique !








Question de prénom


Si la langue islandaise emprunte des sonorités germaniques, elle reste une langue complexe à comprendre et à apprendre. Mais ce qui fait son charme, c'est l'utilisation qu'en ont fait les habitants dans certains domaines, et notamment celui des prénoms. Dans la vie quotidienne, tout le monde s'appelle par son prénom, sans distinction sociale, que l'on parle à son voisin, à son patron ou au président de la République. Il caractérise l'individu. Alors, pour les parents, cela peut être un casse-tête de faire un choix, d'autant qu'ils sont limités. Ils devront puiser dans le très officiel registre des 1 853 prénoms de filles et 1 712 prénoms de garçons établi par le comité national des noms (Mannanafnanefnd). Pour figurer sur cette liste, ils doivent remplir plusieurs critères : ne contenir que des lettres de l'alphabet islandais, pouvoir se décliner grammaticalement, ne pas être embarrassant pour l'enfant et indiquer clairement son sexe. Il lui incombe ainsi de perpétuer la tradition du patronyme : par exemple, un homme nommé Jón Einarsson a un fils prénommé Ólafur. Le dernier nom de Ólafur ne sera pas Einarsson comme son père mais Jónsson, indiquant littéralement qu'il est le fils (son) de Jón. Le même usage s'applique aux filles. Sigríður, la fille de Jón n'aura pas Einarsson comme dernier nom mais Jónsdóttir. Le nom signifiant littéralement fille (dóttir) de Jón. Maintenant, vous ne vous demanderez plus par quelle coïncidence les joueurs de foot ont tous un nom finissant par la même consonne "son".

Quiconque veut donner un prénom qui sort de l'ordinaire devra passer devant le Comité. Des parents tentent bien d'innover, mais pour cela, ils doivent faire une demande officielle au Comité, lequel reçoit une centaine de demandes chaque année. Environ la moitié des propositions est acceptée. Aujourd'hui, la majorité des Islandais, et davantage encore la jeune génération, voudrait que ce système soit assoupli.

Certains parents préfèrent laisser le destin choisir pour eux : un corbeau apparaît à la mère en rêve, et leur fils se nommera Hrafnkell (Hrafn signifie corbeau). Le prénom une fois fixé, les parents le gardent souvent secret jusqu'au baptême, qui peut se dérouler de quelques semaines à six mois après la naissance. Jusque-là, l'entourage emploiera Lilli/Litli (le petit) ou Lilla/Litla (la petite), drengur (garçon) ou stulka (fille) ou tout autre petit nom mignon.







Points d'intérêt



Hallgrímskirkja

[image: ] Point de repère idéal de la capitale, la cathédrale luthérienne de Reykjavík a été construite au sommet d'une colline qui lui sert de piédestal. Elle a pris le nom de Hallgrím Pétursson, le plus grand écrivain islandais du XVIIe siècle, célèbre pour ses Psaumes de la Passion. L'édifice, achevé en 1986 après plus de 40 ans de travaux, s'inspire de la belle géométrie des orgues basaltiques naturels, fréquents sur les terres volcaniques d'Islande. De loin, on lui attribue la forme d'une fusée, dont la pointe atteint 73 m de haut, qui lui confère un aspect insolite et unique dans le pays. L'intérieur est on ne peut plus sobre et dénudé. Seul l'orgue n'est pas blanc, il est composé de 5 200 tuyaux. Il est possible de monter tout en haut du clocher pour profiter d'un panorama à 360° sur la ville et ses environs. Par temps dégagé, on aperçoit même la péninsule de Snaefellsness et son célèbre glacier Snaefellsjökull.

[image: ] La statue en bronze au pied de l'église est celle de Leifur Eiríksson, fils d'Erik le Rouge, qui a découvert l'Amérique après avoir été expulsé d'Islande. Le continent nord-américain compte quant à lui 16 statues de l'explorateur.




[image: ] CATHÉDRALE D'HALLGRIM (HALLGRIMSKIRKJA)[image: ]

✆ +354 510 10 00

www.hallgrimskirkja.is

list@hallgrimskirkja.is



Ouvert tous les jours de 9h à 17h. Messe le dimanche à 11h. 900 Kr pour monter au sommet

Point de repère idéal, la cathédrale de Reykjavík a été construite au sommet d'une colline qui lui sert de piédestal. Elle a pris le nom de Hallgrím Pétursson, le plus grand écrivain islandais du XVIIe siècle, célèbre pour ses Psaumes de la Passion. L'édifice, achevé en 1974, s'inspire de la belle géométrie des orgues basaltiques naturels, fréquents sur les terres volcaniques d'Islande. L'intérieur est on ne peut plus sobre et dénudé. Seul l'orgue n'est pas blanc. Il est possible de monter tout en haut du clocher pour avoir une vue magnifique sur la ville et les reliefs environnants.



		
		
		
	lovelyday le 17/01/2010
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			Belle église, architecture originale, on ne peut pas la manquer, on l'aperçoit même d'en bas de le ville.

		
		




		
		
		
	ccllaaiirree le 08/09/2009
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			Cette église est une vraie merveille, à mille lieux de l'architecture des moments religieux des autres pays comme en France par exemple. A l'intérieur, on est surpris par la sobriété et la clarté de l'édifice. On peut également monter en haut, on aperçoit alors des photos qui montrent l'évolution du bâtiments à travers les saisons, le résultat est très beau. Enfin, le détour par cette église vaut rien que pour la vue qu'elle offre sur la capitale islandaise avec ses maisons aux toits colorés. A ne manquer sous aucun prétexte ! ! 
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CATHÉDRALE D'HALLGRIM (HALLGRIMSKIRKJA) - Vue depuis le sommet de la cathédrale d'Hallgrim.

© Stéphan SZEREMETA
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Musée national d'Islande

Ce musée est aussi beau, intéressant et chaleureux à l'intérieur qu'il est gris et austère à l'extérieur.

[image: ] Sur deux étages, une vaste collection illustre la vie et l'art du pays depuis la colonisation jusqu'au début du XXe siècle. On suit un parcours qui présente remarquablement les divers objets de manière chronologique. La variété des pièces (vêtements, objets du quotidien, armes, culte) rend la visite très attrayante. Une coupe du sol islandais permet tout d'abord de comprendre l'histoire géologique tourmentée de l'île. Viennent ensuite les vestiges des premières colonisations, ceux de la période danoise, norvégienne... On vous propose en chemin d'essayer un costume viking, pour la plus grande joie des enfants.

[image: ] A l'étage, vous vous rapprochez peu à peu de la période actuelle. La vie quotidienne des Islandais des XIXe et XXe siècles est bien illustrée par la reconstitution d'une maison, la présentation de dizaines d'objets usuels. La visite se termine par un tapis roulant d'aéroport sur lequel défilent les objets qui ont marqué le dernier siècle : première télévision, premier drapeau de l'indépendance, premières serviettes hygiéniques, premiers chewing-gums, premier album de Björk...

Bref, vous l'aurez compris, ce musée permet de comprendre rapidement mais efficacement l'histoire de ce jeune pays.




[image: ] MUSÉE NATIONAL D'ISLANDE (THJÓÐMINJASAFN ÍSLANDS)[image: ][image: ]

Suðurgata 41

✆ +354 530 22 00

www.thjodminjasafn.is

thjodminjasafn@thjodminjasafn.is



En été : ouvert tous les jours, de 10h à 17h. En hiver mêmes horaires mais fermé le lundi. Entrée : 1 500 Kr, gratuit pour les enfants de -18 ans

Superbe musée sur deux étages. On suit un parcours qui présente remarquablement les divers objets de manière chronologique. Une coupe du sol islandais permet tout d'abord de comprendre l'histoire géologique tourmentée de l'île. Viennent ensuite les vestiges des premières colonisations, ceux de la période danoise, norvégienne... A l'étage, vous vous rapprochez peu à peu de la période actuelle. La vie quotidienne des Islandais des XIXe et XXe siècles est bien illustrée par la reconstitution d'une maison, la présentation de dizaines d'objets usuels. La visite se termine par un tapis roulant d'aéroport sur lequel défilent les objets qui ont marqué le dernier siècle. Bref, vous l'aurez compris, ce musée permet de comprendre rapidement mais efficacement l'histoire de ce jeune pays.
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MUSÉE NATIONAL D'ISLANDE (THJÓÐMINJASAFN ÍSLANDS) - Habitat traditionnel dans le Musée National d'Islande.

© Stéphan SZEREMETA
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Piscine thermale

[image: ] Qui n'a jamais rêvé de se plonger dans les eaux chaudes d'un bassin extérieur par un temps froid, pluvieux ou neigeux ? Et bien les Islandais font de ce rêve une réalité quotidienne, au même titre que les Français se retrouvent autour d'un café ou dans un parc. Les Islandais sont des nageurs, ou du moins des baigneurs, car si les couloirs de natation sont souvent occupés, ce sont surtout les petits bassins circulaires remplis d'une eau chauffée à 36-44 °C qui rassemblent le plus de monde. Ici, on papote, on rigole, on se détend et on "socialise". Voici un terme très souvent repris pour décrire l'intérêt des piscines islandaises. Encore peu fréquentées par les touristes (hormis celle de Laugardalur, la plus grande), on y croise les locaux en famille, en solitaire ou entre amis.

[image: ] On trouve 7 piscines à Reykjavík. En général, elle sont composées d'un grand bassin classique, à 28 °C environ, avec des couloirs de natation. Et autour, plusieurs bassins chauds, des toboggans (parfois), un sauna (souvent) et un bain très froid (entre 4 et 10 °C) pour améliorer la circulation du sang. Cette activité est donc bénéfique pour les liens sociaux et pour l'entretien physique, particulièrement important lors des courtes journées hivernales.




La géothermie, une énergie gratuite et multifonction qui a de l'avenir


Du fait de sa position sur la dorsale médio-atlantique, l'Islande bénéficie d'une activité géothermique extrêmement importante dont l'utilisation remonte aux premiers colons. C'est d'ailleurs en partie grâce à cette énergie que l'île put être colonisée. Aujourd'hui, environ deux tiers de la production d'énergie du pays est assurée par la géothermie.

[image: ] Le bain et le pain furent les deux premières fonctions principales de l'utilisation de cette énergie abondante, qui a largement contribué à améliorer les conditions de vie des habitants, notamment pendant les longs mois d'hiver. On exploitait alors directement l'eau chaude pour se baigner et se laver, et c'est au XIIIe siècle que la première source fut aménagée par l'homme politique et écrivain Snorri Sturlusson. Dans le sud du pays, on pouvait aussi utiliser certaines roches chaudes pour cuire son pain, appelé alors le "hverabraut" (« pain des sources chaudes ») : on construisait pour cela des fours directement dans la roche. Aujourd'hui, à Hveragerdi, il existe un restaurant proposant une cuisine géothermique en réutilisant ce mode de cuisson ancestral.

[image: ] L'utilisation industrielle de la géothermie arriva assez tard au XXe siècle, lors du premier choc pétrolier des années 1970. Alors que le gaz était principalement utilisé pour chauffer l'eau, on eut l'idée de construire d'énormes infrastructures pour acheminer l'eau chaude depuis les nappes souterraines. Aujourd'hui, 90 % des maisons islandaises sont chauffées par géothermie et Reykjavík a développé le plus gros système de chauffage par géothermie au monde. A l'échelle du pays, les usines géothermiques produisent environ un tiers des besoins de la population en électricité, les deux tiers restants étant fournis par des barrages hydroélectriques.

[image: ] La géothermie devient alors une énergie inépuisable multifonction, à l'origine notamment du développement de l'un des plus grands loisirs islandais : la piscine. Pratiquement chaque ville dispose de sa propre infrastructure municipale, conduisant le pays à totaliser 169 piscines dont plus de 80 % sont chauffées par géothermie, sans compter les sites plus imposants comme le Blue Lagoon ou les bains naturels de Myvatn. Les années 1920 virent arriver les premières serres chauffées par géothermie, que les Islandais utilisèrent pour cultiver principalement des légumes – tomates, concombres, courgettes – mais aussi des plants destinés à la reforestation du pays. Si le pays importe la majeure partie des aliments qu'elle consomme, l'apparition des serres permet d'élever son autonomie alimentaire, fonction non négligeable pour une île isolée en plein océan. Enfin, une utilisation plus récente vit le jour afin de remédier au problème d'accessibilité des routes en hiver : on installa des systèmes de circulation d'eau chaude sous le tarmac pour faire fondre la neige. Dans la capitale, ce genre d'installation est principalement utilisé sous les parkings.

[image: ] Les prochaines décennies verront probablement naître de nouvelles utilisations de cette énergie verte, et il même question que l'Islande soit sollicitée pour l'exportation d'électricité par géothermie, notamment à travers la construction d'une ligne sous-marine de 1 000 km qui acheminerait l'hydroélectricité vers le Royaume-Uni. De grandes enseignes, comme Google ou Microsoft, ont également prospecté pour installer leurs serveurs de données en Islande, et les énergies fossiles utilisées par les moyens de transport sont visées par les écologistes locaux qui souhaitent les remplacer par de nouvelles technologies afin de limiter l'utilisation du pétrole.








[image: ] LAUGARDALSLAUG[image: ]

Sundlaugavegur

✆ +354 411 51 00

www.spacity.is

Bus 5.



Ouvert en semaine de 6h30 à 22h et le week-end de 8h à 22h. Adulte : 900 Kr, enfant : 140 Kr.

Une grande piscine olympique extérieure avec 4 hot pots, bain bouillonnant, toboggans et saunas. C'est un lieu idéal pour rencontrer les habitants de la capitale, bien qu'elle soit aussi de plus en plus fréquentée par les touristes. Cette piscine géante est complétée par de nombreux autres équipements : centre spa, fitness...



[image: ]

LAUGARDALSLAUG - Les bains publics de Laugardalslaug alimentés d'eau très chaude.

© Stéphan SZEREMETA





Lac Tjörnin

Le lac Tjörnin, un petit lac situé en plein centre-ville, agit comme un aimant sur les Islandais comme sur les touristes : il représente bien plus qu'un lieu de passage obligatoire entre le centre et le quartier universitaire. Les plus belles demeures de la vieille ville l'entourent. La météo changeante le rend brillant, métallique ou sombre. Ses bancs invitent à de longs moments de contemplation, à des discussions entre amis (ou à défaut avec les canards), voire à des séances de bronzage en été. C'est aussi l'endroit où l'on peut observer le plus facilement de nombreux oiseaux islandais : cygne sauvage, oie cendrée, canard colvert, canard pilet, canard chipeau, fuligule morillon, fuligule milouinan, eider à duvet, garrot d'Islande (panneaux d'explication en français notamment, près de l'hôtel de ville). En hiver, les aurores boréales viennent se refléter magnifiquement sur les eaux calmes du lac. C'est un bon endroit pour les observer si l'on ne dispose pas de véhicule pour s'éloigner de la pollution lumineuse.
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Tjörnin



Le Tjörnin, un petit lac situé en plein centre-ville, agit comme un aimant sur les Islandais comme sur les touristes : il représente bien plus qu'un lieu de passage obligatoire entre le centre et le quartier universitaire. Les plus belles demeures de la vieille ville l'entourent. La météo changeante le rend brillant, métallique ou sombre. Ses bancs invitent à de longs moments de contemplation, à des discussions entre amis (ou à défaut avec les canards), voire à des séances de bronzage en été. C'est aussi l'endroit où l'on peut observer le plus facilement de nombreux oiseaux islandais : cygne sauvage, oie cendrée, canard colvert, canard pilet, canard chipeau, fuligule morillon, fuligule milouinan, eider à duvet, garrot d'Islande (panneaux d'explication en français notamment, près de l'hôtel de ville).
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LAC TJÖRNIN - Le long du lac Tjornin.

© Jeremy Woodhouse
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Observation des baleines

[image: ] Partir à la rencontre des baleines qui peuplent les eaux froides de l'Atlantique est une activité de plus en plus prisée dans la capitale islandaise. Cette activité est proposée toute l'année, mais on a plus de chance de croiser les cétacés entre avril et octobre. Différentes espèces sont régulièrement observées : le petit rorqual, la baleine à bosse, le marsouin, le dauphin, et plus rarement la baleine bleue et l'orque. Les baleines traversent tout l'océan Atlantique depuis le golfe du Mexique pour venir se nourrir en été du plancton et du krill très présent au large de l'Islande, notamment dans la région de Reykjavík et d'Husavik, dans le nord du pays. Certains individus restent passer l'hiver tandis que la plupart repart à l'arrivée des jours froids pour retrouver les eaux chaudes des Caraïbes.

[image: ] Les départs de mai à août sont aussi l'occasion d'observer le macareux, oiseau emblématique du pays, qui vient nicher sur les falaises islandaises à cette période.

[image: ] Le musée Whales of Iceland, situé dans un énorme entrepôt de l'autre côté du port, est un excellent moyen de se familiariser avec les baleines qui peuplent les eaux islandaises. Cette exposition unique au monde vous plongera au cœur de l'océan et vous déambulerez à travers les maquettes grandeur nature de ces énormes cétacés. Vous pourrez ainsi apprendre à les distinguer et à connaître davantage leur mode de vie avant de partir en mer les observer.
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✆ +354 519 50 00

www.whalewatching.is

elding@elding.is



Départs toute l'année à 9h et 13h (sauf décembre et janvier, seulement 13h). Entre mai et septembre, départ supplémentaire à 17h. En haute saison, départs supplémentaires à 10h, 14h voire 20h30. Tarif adulte : 9 900 Kr, enfant (jusqu'à 15 ans) : 4 950 Kr.

L'une des agences leaders pour l'observation de la faune aquatique qui possède une équipe très professionnelle et sympathique pour vous initier à la découverte de ces mammifères marins. Même si en ce qui concerne les baleines, on ne peut pas forcer la nature à offrir un spectacle splendide tous les jours, il faudra alors se contenter de petits dauphins et de macareux. Pour ces derniers, la période court de mai à fin août. En été, une sortie supplémentaire est désormais possible pour profiter du soleil de minuit. Départ à 20h30 du port. L'agence est ouverte de 8h à 18h en haute saison et le billet permet également de visiter le centre de recherche sur les baleines. Consultez leur site Internet ou leur stand pour connaître les espèces visibles au moment de votre séjour.
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✆ +354 560 88 00
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Observation des baleines : départs toute l'année à 13h. D'avril à septembre, départ supplémentaire à 9h, puis de mai à août, départs supplémentaires à 10h, 14h et 17h. Tarif : 9 900 Kr. Observation des macareux entre mai et août (durée : 1h) : 5 700 Kr. Observation des aurores : 9 900 Kr.

Cette agence propose plusieurs expériences : l'observation des baleines dans leur milieu naturel de la baie de Faxafloi (de 2 heures à 2 heures 30), l'observation des macareux (1 heure), ces fameux oiseaux nommés Puffin, sur les îles Akurey et Lundey, et vous pourrez également vous essayer à la pêche en mer (de 2 heures 30 à 3 heures). En hiver, sortie en bateau pour voir les aurores boréales. Special Tours est une agence pionnière, avec 20 ans d'expérience et des bateaux neufs.
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23-25 Fiskislóð

✆ +354571 0077

http://whalesoficeland.is
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bus NR 14



Ouvert toute l'année de 10h à 17h ; fermé le 25 décembre. Gratuit pour les -7 ans. Adultes : 2 900 Kr ; enfants 7 à 15 ans : 1 500 Kr ; familles (2 adultes 2 enfants) : 5 800 Kr ; retraités : 2 000 Kr.

A travers cette belle et impressionnante exposition, le but est d'éduquer le public sur le monde fragile et fascinant des baleines et des dauphins. L'exposition est un espace où les amateurs et les connaisseurs peuvent expérimenter la vie marine à son maximum et explorer plus intimement les créatures sauvages et extraordinaires que nous rencontrons tout en observant les baleines. Le fait d'avoir autour de nous des modèles à taille réelle nous fait réaliser à quel point ces animaux sont majestueux. Idéale en cas de mauvais temps et en famille.




Blue Lagoon

[image: ] Le Blue Lagoon est devenu mondialement connu et demeure l'une des étapes incontournables lors d'un séjour à Reykjavík. On vous propose ici de vous immerger dans une eau chaude (38 °C en moyenne), laiteuse et riche en minéraux qui jaillit des entrailles de la Terre. Entre roches volcaniques noires, volutes de fumée blanche, reflets d'aluminium de l'usine géothermique, le plaisir pour les yeux et pour le corps est immense.

[image: ] L'endroit, bien que très convoité des voyageurs du monde entier, offre suffisamment d'espace pour se ne pas se sentir trop à l'étroit. L'immense piscine est bordée à certains endroits par des pierres volcaniques recouvertes de lichen (ou de neige selon l'époque). On peut aussi commander un verre au bar à moitié immergé, ou se couvrir le visage d'un masque de silice au mud bar, pour revitaliser la peau. Une petite grotte en pierre volcanique et des cascades artificielles font aussi partie du décor.

[image: ] Attention : la silice qui se trouve dans cette eau peut faire des ravages sur les bijoux en argent. Prenez-soin de les enlever. De plus, évitez de plonger la tête dans l'eau : vos cheveux deviendront vite de la paille de fer et auront besoin de plusieurs shampooings pour retrouver leur vitalité.

[image: ] Infos pratiques : vous pouvez vous rendre au Blue Lagoon en autocar avec la plupart des compagnies d'excursion de la ville, et elles sont nombreuses. Sinon bien entendu, vous pouvez louer un véhicule et en profiter pour faire le tour de la péninsule de Reykjanes avant de vous plonger dans les eaux chaudes du lagon.




[image: ] BLUE LAGOON[image: ]

Svartsengi

BLUE LAGOON

✆ +354 420 8800

www.bluelagoon.com

contact@bluelagoon.com

Empruntez l’autoroute entre Reykjavík et Keflavik, et suivez le panneau indiquant Grindavik et Blue Lagoon. Reykjavík Excursion propose des bus qui relient plusieurs fois par jour la gare routière BSI ou l'aéroport au Blue Lagoon.
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